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TEMPS LITURGIQUE SUR LA SEMAINE SAINTE POUR UN TEMPS FORT AVEC DES CE1 OU UNE RENCONTRE 

DE CATECHESE POUR LES CE2- CM1-2. 

 

Objectif : Faire découvrir ce qu’a vécu Jésus durant la dernière semaine, avant de donner sa vie pour nous 

sauver.  Vivre ce cheminement à l’occasion d’un temps de prière. 

Matériel :  -  Jeu de carte à télécharger sur le site « alarencontre du seigneur » (1 jeu pour 4 à 5 

enfants) 

                -  Une représentation de l’entrée triomphale de Jésus à Jérusalem, un bouquet de buis et 

quelques tissus colorés à poser au sol. Des branches de buis pour chaque personne. 

                -  Une représentation du lavement des pieds, une belle vasque, une serviette et une 

représentation de la Cène, du pain et une coupe de vin. 

-   Une représentation d’une scène de la Passion, une couronne d’épines 

-  Une représentation  de la Crucifixion  

-  Une bougie 

Introduction : Depuis le mercredi des Cendres nous vivons le temps fort du carême. Un temps de quarante 

jours qui nous conduit jusqu’à Pâques. Ce temps durant lequel nous sommes plus particulièrement appelés 

à nous tourner vers Dieu par la prière, le partage et le pardon. 

Durant cette rencontre, nous allons découvrir ce qu’a vécu Jésus lors de la dernière semaine de sa vie. 

Jésus, tout au long de sa vie, a accueilli les petits, les exclus, les étrangers, a guéri les malades, a pardonné, 

a nourri les affamés. Pourtant il va être condamné à mort. Il l’annonce à ses disciples  à plusieurs reprises, 

mais ceux-ci ne comprennent pas. 

Apprentissage du récitatif Mt 20, 18-19  

Ou  lecture du passage dans une bible. Mt 20, 17-19 

17 Montant alors à Jérusalem, Jésus prit à part les Douze disciples et, en chemin, il leur dit :  

18 « Voici que nous montons à Jérusalem. Le Fils de l’homme sera livré aux grands prêtres et aux scribes, ils 

le condamneront à mort  

19 et le livreront aux nations païennes pour qu’elles se moquent de lui, le flagellent et le crucifient  ; le 

troisième jour, il ressuscitera.  

 

Ce passage de la Parole nous introduit à la Semaine Sainte, il se déroule alors que Jésus se met en route avec 

ses disciples pour monter à Jérusalem pour fêter la Paque juive. 

 

Jeu de cartes  Nous allons maintenant faire un jeu pour découvrir les derniers jours de la vie de Jésus et 

comment les chrétiens les célèbrent.  

 

Chaque équipe de 4 à 5 enfants reçoit un jeu de cartes.  
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 Faire trois tas : le premier concerne la Passion de Jésus, ce qu’il a vécu, le second concerne ce que 

vivent les chrétiens. Et le troisième tas correspond aux  jours  saints de la semaine. 

 Distribuer les cartes « Passion de Jésus », face cachée. La dernière est posée sur la table face visible. 

Le premier joueur choisit une carte dans son jeu, il cherche avec l’équipe si la scène se situe avant 

ou après celle déposée en premier,  puis il décide où il la place. Les autres joueurs poursuivent en 

faisant de même et en intercalant les cartes si besoin. 

Les enfants de CE1 sont invités à vérifier dans leur livre aux pages 68 à 71 si leur ordre est conforme. 

 Distribuer les cartes « Ce que vivent les chrétiens », en équipe, les placer devant les évènements 

correspondants. 

 Terminer en positionnant les cartes « jours saints ». 

 Observer et partager les découvertes.  

Préparation des lieux pour la prière. 

Ce temps de prière est conçu sur le principe du chemin de croix, chacun est invité à se déplacer d’un jour 

évènement à l’autre. Cela nécessite l’aménagement, dans une ou plusieurs salles, d’un espace pour  le jour 

des Rameaux, d’un autre pour le Jeudi Saint, d’un pour la Passion et d’un pour la Crucifixion.  

 L’espace Dimanche des Rameaux : une représentation de l’entrée triomphale de Jésus à Jérusalem, 

un bouquet de buis et quelques tissus colorés à poser au sol. 

 L’espace Jeudi Saint – Cène : une représentation du lavement des pieds, une belle vasque, une 

serviette et une représentation de la Cène, du pain et une coupe de vin. 

 L’espace Passion. Une représentation d’une scène de la Passion, une couronne d’épines… 

 L’espace Crucifixion-Absence : une représentation  de la Crucifixion  

Quelques points d’attention pour situer et comprendre les différents évènements de la Semaine Sainte 

Les Rameaux : L’Entrée à Jérusalem évoque la fête des Récoltes et la Fête des Tentes (Soukkot), les juifs 

commémorent le séjour d’Israël pendant quarante ans au désert, en vivant durant huit jours sous des 

tentes. C’est aussi une fête royale et messianique. On y agite des palmes et des bouquets pour se réjouir 

devant les merveilles de Dieu. Jésus entre comme un roi et la foule qui attend un Messie libérateur 

l’acclame aux cris de « Hosanna » ! Qui signifie  littéralement « Sauve-donc ! » La foule acclame le Messie, 

le Sauveur ; mais c’est un sauveur humain, un roi terrestre qu’elle attend. C’est pourquoi dans quelques 

jours cette même foule demandera la mort de Jésus. Et la véritable royauté de Jésus sera manifestée sur la 

Croix, ce sont les païens qui reconnaitront : « Celui-ci est le Fils de Dieu » Lors de la procession des 

Rameaux, les fidèles acclament Jésus comme Roi de l’univers et de chacune de nos vies. Ce rameau béni 

rapporté dans les maisons signifie l’espérance dans la résurrection qui relèvera les corps des tombeaux, et 

qui fera refleurir le bois de la Croix.  
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La Cène : Le soir du Jeudi Saint, les chrétiens célèbrent l’institution de l’Eucharistie. Ce dernier repas de 

Jésus avec ses disciples est pris dans le cadre des fêtes de la Pâque juive appelée Pessah qui signifie 

passage.  Au cours de ce repas, les juifs font mémoire de trois passages – le passage de Dieu par l’ange 

exterminateur qui vient faire mourir les premiers nés des égyptiens et épargne, passe au-dessus des portes 

des fils d’Israël grâce au sang de l’agneau – le passage de la mer qui les fait sortir de la terre de 

l’oppresseur-  le passage de l’esclavage à la liberté. On célèbre à la fois les souffrances passées (on mange 

des herbes amères) et la délivrance par Dieu. Jésus, va vivre aussi sa Pâque, il va vivre la trahison des siens 

et offrir sa vie pour nous ouvrir à une Nouvelle Alliance avec Dieu. Ainsi, en suivant le rituel du repas de la 

Pâque à la veille de sa mort, Jésus renouvelle le sens de ce repas. Jésus se donne lui-même, le corps et le 

sang représentent la personne entière. Il nous fait entrer dans la vie éternelle en détruisant la mort qui est 

anéantie et  nous purifie de nos péchés.   

Ce jour- là, Jésus lave les pieds de ses disciples, St Jean, le seul évangéliste à relater ce geste de Jésus se 

faisant serviteur de tous, esclave, nous montre que c’est le même don de l’amour de Dieu que nous 

recevons dans l’Eucharistie et dans le commandement de la charité.  

 

La Passion : Après avoir chanté les psaumes, Jésus se rend au jardin des Oliviers accompagné de Pierre, 

Jacques et Jean, les trois témoins de la Transfiguration. Jésus, en proie à l’angoisse, sollicite le soutien de 

ses amis, mais ceux-ci n’entendent pas sa demande. C’est donc seul qu’il affronte l’angoisse. « Non pas ce 

que je veux mais ce que tu veux » Mc 14, 36. Et la volonté du Père ce n’est pas la mort de son Fils mais le 

salut de tous les hommes. C’est une volonté commune dans l’amour des hommes qui les conduit à un don 

commun sur la Croix. La scène de Gethsémani nous rappelle que Jésus vient visiter nos ténèbres les  plus 

profondes. Jésus a dit oui au cœur du péché des hommes pour que l’homme sache qu’il peut toujours dire 

oui à Dieu même au plus profond de ses ténèbres. 

Ensuite Jésus est arrêté, conduit chez le grand prêtre (Anne), il subit un interrogatoire puis un procès qui le 

condamne. C’est durant ce temps que Pierre affirmera trois fois qu’il ne connaît pas Jésus. Le sanhédrin ne 

pouvant prononcer la peine de mort, fait conduire Jésus chez le gouverneur Pilate. Celui-ci n’ayant rien à 

reprocher à Jésus s’en remet à l’avis de la foule. Cette dernière manipulée par le sanhédrin et les anciens 

choisit de faire libérer Barabbas un bandit. Selon la tradition en vigueur Jésus est flagellé avec un fouet 

garni de billes de plomb. Puis il est déguisé en roi avec un manteau rouge et on lui pose une couronne 

d’épines sur la tête. 

Il est conduit ensuite au Golgotha, en portant sa croix. En traversant les rues de la ville il subit encore des 

outrages. 

 

La crucifixion : Jésus est cloué sur le bois de la croix, un clou dans chaque poignet et un clou pour les deux 

pieds croisés, ce qui entraine une mort longue et douloureuse par étouffement. Au pied de la Croix se 

tiennent Marie sa mère, Jean et sans doute Marie Madeleine. 

Lorsque Jésus meurt, c’est un païen qui le reconnait comme Fils de Dieu 


